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TNSTRUCTIONS POUR LB MATTRE DE L’HEPTADE

Le rituel d’ouverture et do cl3ture de ce degr6 doit ~tre
ernploy~ ~ chacjue conventicule du Temple ou del’Heptadc de l’Ordre
Martiniste Traditionnel. Oc discours (article 5 de ce rituci )
doit vous ~tre parf’aiterncnt familier avant cjue vous le pr6sentiez
~ votre classe. Lisez—le soigneusernent auparav~nt af’in d’~tro
certain quo vous le comprenez dans le cadre de ceux qui le pr6—
cadent et le suivent. Le succ~s de votre classe d~pend de la
fa9on dont vous rr6senterez l’instmction. Pour cette raison, assU—
rez—vous quo vous lisez clairement et do mani~re r6fl6chie en pro—
non9ant correctemont los mats difficiles ou inhabituels.

Quand des sch6mas doivont ~tre utilis~s pain’ l’instruction
vous les trouverez ~. la fin du discours. Tls devront ~tre pr~—
par6s ~ l’avance et ~tro d’une dirnension qul permette do 108
voir facilemont. Us ne seront employ~s qu’au momont indiqu6 dans
le discours. A la fin do la s6ance, cc mat~riol d’illustration

--~sera~emi-s au Fr~re Archivi.,ste pour utilisation ult6rie,fre.

Quciquos discoure ~roposent des d~sig~ations particuli~ros
pour aider ?a la compr6her~sion du sujot ou ~ sa discussi-on. S’il
n’y a pas de volontairo, le MaXtre devra d~l~guor un Fr~re ou
une Soeur pour pr6parer un court rapport sur la question.

Quelqucs discours, aussi, justifient mn 6change d’id~es
u1t~rieur pour ~Thlaircir certains points. En cons~quoncc, une
node de discussion(arti.cle 6) est pr6vuo irnm6diaternent avant la
fin de l& r6union. La YJa~trc dojt toujours diriger et contr8ler
los remarques des membres do fa9on quo les disputes sotent &vi—
t4es at quo des opinions sans profit soient exprim6os.

Il est recommand6 aux membre~ de venir aixx r6unions avec
u.n carnet de notes. A la fin de chaque discours, le Na~tro dovra
lire la par-tie marqu4e “R~sum~” afin quo les membros puissent
inscrire sur leur carnet les points importants de l’expos6.

MO-. Asso 73—156
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Chers Associ~s,

Dans le manuscrit pr6c6dent, ±1 a ~t6 soulign~ que toute
religion a sa Bible ou livre Sacr6 dans lequel on peut trouver son
enseignernent essentieL

Bien que n’6tant pas une religion, le Martinisme a aussi
ses livres sacr~s. Tls sont au nombre de deux et tout Martiniste
juge n6cessaire de les 6tudier constamment~ Us sont appel~s
Le livre de ltHomme “ et “ Le livre de la Nature” e-t sont par—
fois cons~d~r~s comme des trait6s sur le microcosme et le macrocos—
me. Us tra~tent alors du vaste monde ( macrocosme) et du monde
plus petit ( microcosme) et ils peuvent ~tre Lacilement symbo—
lis6s de cette £a~on ( Pr6senter l’illustration)

.

Ce ne sont pas des livres dans le ~ens litt6ral; us
forment cependant ce corps de v6rit~ spirituelle et mysti-cjue qua
est Londamental pour une connaissance des lois du Tout et de leur
action dans l’univers.. Les inystiqu.es~ ont toujours parl6 en ter—
mes voIl6s de la preuve manifeste de lol et d’ordre dans ces
deux mondes. Crest ~ cette preuve que pense Shakespeare quand.
U 6crit” dans le iivre infini des~ secrets de la Nature je ne puis
lire que peu de chose ~

Dans l’Egy~te ancienne cette connaissance 4tait appel6e
le “ Livre de Magie de Thothil. Il ne contenait que deux feuilles.
La premThre donnait le pouvoir de chamer les cieux et la terre,
les montagnes, la lune et les eaux et de comprendre le langage
des olseaux, des reptiles et des poisbons. La seconde apportait
l’iminortalit& et le savoir tels que seuls poss~daient les dieux.

Les deux livres du Martinisme sont semblables. L’un
le Livre de l’Hornme” contient les v6rit6s du petit monde ou
microcosme. Ltautre, le “ Iiivre de. la Nature” explique l’univers,
le vaste monde ou microcosme.

Le Martinisme d6claire que, dans l’existence originelle
et sup~rieure de l’homme, les deux volumes ~taier.t ouverts
pour qu’il les lise et les utilise, Il pouvait li~re rapidement
et facilement leurs v~rit6s. La chute de l’homme ne Pa pas
priv6 de ces livres mais elle l’a priv~ de l’aptitude ~ les lire
et ~ les comprendre ais6ment. Ce n’est qu’avec diff’icult6 qu’il
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peut maintenant lire une seule page. Quand il sera revenu ~
son 6tude de ces deux grands volumes et aura appris ~ les lire
correctement, tous sos droits e-t privil~ges originels lui seront
rendus.

Lo “ Livre de la Nature” bien qu’il contienne le compen-
dium de la connaissance universelle n’a symboliquement que cinq
pages qui sent ~vocatrices des cinq p6riodes do l’6volution
de l’humanit6. Elles peuvent §tre r~sum~es bri~vement comme suit :

La premi~re page d~crit l’harmonie existant dans l’Or—
dre universel et elle est symbolis~e par la balance.

La seconde explique la loi des rytinnes et vibrations
manifest6es dans tous les mondes.

La troisi~me montre pourquoi le myst~re de la cr~ation
est cach~ au profane.

La quatri~me r6v~le que la nature et l’honime sent
deux aspects du Tout,

La cinqui~me expose que la connaissance des mondes su—
p6rieurs vient par les roves et la conununion avec
l’assembl6e du monde spirituel.

Le “ Livre do l’Homme” pout ~tre un peu mioux compris
en d6pit du fait qu’il n’a que peu ou pas retenu l’attention de
la masse de l’humanit~. Quelques po~tes, quelques philosophes
et des mystiques en ant eu connaissance et ont essay~ de lire
SOS pages. Certains ne se sent consacr6s qu’~ la premi~re page;
d’autres ont ~ nn peu plus loin, mais rares sont ceux qui
ont compris l’unit6 qui caract~rise l’ensemble et aucun ne l’a
poes~d~ ~ fond. Les r~sultats d’une connaissance ainsi incompl~te
sent 6vidents dans l’ath6isme intellectuel, le mat6rialisme
vide et le d6isme confus.

Saint—Martin, notre 1VIa~tre v6n6r~, a peut—~tre laiss6
le r~sum~,le plus complet aper~u des dix pages que comprend le

Livre do l’Honmie” dans son ouvrage des Erreurs ot de la V6rit4
(l~re partie). Do son livre nous extrayens les indications sui—
vantes
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La premi~re page traite des principes ou centres univer—
sels, desquels 6manent continuellement tous los autres
centres do la Cr6ation. C’est, pour ainsi dire, la couronne
do toute cr6ation.

La seconde page traite do la double loi ou cause mat6riol—
lo qui en-trotiont l’univors, ou do la double nature qua
constitue l’hommo, en fait, do touto chose compos~o et
form~o par los doux grandes actions, lo positif ot le
n6gatif.

La troisi~mo page s’occupe do la v~ritablo formation des
corps. Ello explique le r~sultat, la conclusion, los
productions. Elle est la cl~ ou l’explication dos substan-
ces mat~riollos, inanim6es, non ponsantes.

La quatribmo page concerno tout co qui est actif do na-
ture: le pouvoir formatour do la pons~o et do la vibra-
tion, le grand Logos ou Verbo. C’est ici quo nous trouvons
la cl~ ou nombre dos Etres Spirituels.

La cinquThme page d~crit la limitation ou l’idol~.trie
ot la inert ou la putr~faction. L’escatologio explique
non seulomont oii va l’homme apr~s co quo l’on apollo la
inert, mais comment il y va.

La sixThmo page discute los lois do formation do tout
ce qui est tomporel sur la terre. Ello explique los
myst~res du corclo ot comment il pout ~tro divis6 ot ca—
dr~ par lo rayon.

La sopti~me page parle dos vents ot dos mar~es et ollo
indique comment ces ph~nom~nos correspondent ~. la tom—
p~te½. l’6chelle g6ographique do l’homme.

La huiti~me page s’occupo do ceux qui r~gissent l’huma—
nit~; done du grand souvorain mystiqu.e do la terre, lo
soul espoir do l’honime. Ello traite aussi des lois do la
justice et des pouvoirs l~gislatifs, do l’6l6vation des
souverains, do l’autorit~ des g6n~raux, des juges et dos
fonctionnairos.
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La nouvi~me page pr~sente uno all~gorio do l’~tre hu—
main form~ d’abord dans lo ceour do la femmo ot dans la
t~to do lrhomme.

La dixi~mo page, onf in, c16 dos neuf pages pr~c6donts,
ost cello sans laquolle los autros rosteraient incom—
pr6hensibles. IRien no pout ~tre dit d’ollo.

Et quels sent los avantagos do cette lecture du “Livro
do l’Homme” ? La premi~re est la derni~re page sent li6es entre
olles. Si l’on comprend l’une, onne pout pas no pas comprondre
l’autro. Lorsqu’on aura la connaissance dos autres, l’autour
~e toutos chases ouvrira Lui—m~me los secrets do collos—ci. Colui
qui poss~do la soconde page sera un Sage. Colul qpi poss~de la
troisi~me aura uno grando compr6hension. La comprehension do
la quatri~mo signifiera compassion et mis~ricordo. Qui poss~do
la cinquThmo ost capable d’6v~luer los vicissitudes de la vie. La
ma~triso do la sixi~mo ouvrira le royaume ~ quatre dimensions do
la beaut4. La septThme pormottra ~. l’hommo qui la poss~de do so
conna~tre et do romporter la victoiro. Celui qui poss~de la
huitThme m~nera uno vie juste rendant ~ C6sar co qui est ~. C6sar
et ~ Diou co qui est ~ Dieu~ Larna~trise do la neuvi~me donno ~
l’homme la c16 do la lutte entrel’universel et lo particulier.

Cos r~componses no sont—olles pas suffisantes pour nous
rendre z~l6s et los travaux qui y conduisent ne sont—ils do
proportions hercul~ennes ? Pronez courage~ Fr~res Associ~s, et
sachoz quo sur le sentier mystique tout effort honn~te est
bion r6compens6. Par la pri~re ot la m6ditation vous pourroz
avoc lo temps~ approndro beaucou~ do cos deux livres sans prix
quo notro Ordro vous pr~pare ~ lire.

RESUME

On dit quo le Martinisto a deux livres sacr~s ~ 6tudier.
Co sent “ lo Livre do la Nature” ot lo “ Livre do l’Romme”.
Tous los deux sent symboliques. Ce no sent pas dos volumes
imprim~s.

Lo livro do la Nature”, dit—on, no comprend quo
Ciinq pages qui oxpliquont l’univers.
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Le Livro do l’Homme”, dit—on, contient deux fois co nombro
do pages. Saint—Martin a esquiss~ son contenu dans son ouvrago
dos “ Erreurs ot do la V6rit6”

.

A ce point do notre travail nous n’avons ~ nous int6resser
qu’~ la Page 4 du “ Livre do l’Homme” qui concerno “ Tout ce qua
est actif do nature : lo pouvoir formateur do la pens6e ot do
la vibration, le Logos ou le Verbe.”

Les points importants du niariuscrit peuvont ~tre discut~s
d~s ~ pr6sent.

Nous allons maintenant cloro co Convonticulo cortform6ment
au rituol do co degr6.

— : — : —2 —~ — —2—:—: —
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LE MPLCROCOSME OU LE “LIVRE DE LA NATURE” ET LB MICROCOSME OU LB

“LTVRE DE L’HOMNIE”.

Macroeosine crocosme


